
Il peut être difficile de communiquer avec une personne atteinte de troubles cognitifs. Cela peut
s’avérer encore plus difficile si la personne en déclin cognitif est également atteinte de la maladie de
Parkinson. Au stade avancé de la maladie de Parkinson, la combinaison de changements cognitifs, par
exemple un déclin cognitif ou de la démence, et de symptômes physiques tels que l’absence
d’expression faciale, la diminution de la qualité de la voix et la limitation du langage corporel, peut
rendre particulièrement difficile l’établissement d’un lien et les conversations avec votre proche.

Communiquer efficacement
avec une personne atteinte de
la maladie de Parkinson qui
présente un déficit cognitif
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Parler de la démence peut faire peur. Il est très important de se rappeler que ce ne sont pas
toutes les personnes atteintes de la maladie de Parkinson qui présentent des changements

cognitifs. Si plus de la moitié des personnes diagnostiquées avec la maladie de Parkinson
présentent un certain degré de déclin cognitif, elles ne développent pas toutes de démence.

Comme pour tous les symptômes de la maladie de Parkinson, chaque personne est différente.

Difficultés de concentration
Difficulté à planifier et à enchaîner les tâches
Changements dans les perceptions
Altération du jugement
Lenteur de la pensée et de l’expression des idées
Difficulté à trouver ses mots
Difficulté à suivre les conversations dans les grands groupes
Difficulté à comprendre le sens émotionnel d’une conversation
Difficulté à changer rapidement de sujet ou perdre le fil de ses pensées en parlant 

 Suite à la page suivante

Voici quelques-uns des symptômes du déclin cognitif avancé ou de la démence qui peuvent entraver
les interactions et la communication avec la personne dont vous prenez soin :



La compétence qui est souvent altérée en premier est la capacité à trouver les mots justes. Les
personnes peuvent avoir du mal à rassembler leurs idées et ont besoin de plus de temps pour les
organiser et les communiquer.

La capacité à comprendre des phrases et des concepts complexes est une autre compétence qui
s’altère parfois très précocement. La participation de la personne aux conversations est souvent
diminuée. La personne n’essaiera parfois plus d’expliquer ses pensées ou ses idées originales et son
éventail de sujets de conversation peut devenir plus restreint. Au fur et à mesure que la maladie de
Parkinson progresse, ces capacités de communication peuvent se détériorer.

Améliorer la communication
Parler lentement, clairement et attentivement
Parlez à la personne comme à un adulte, mais faites un effort conscient pour parler lentement et
clairement. Utilisez des mots simples et des phrases courtes et dites exactement ce que vous voulez
dire. Minimiser les messages implicites pour faire valoir un point de vue. Par exemple, au lieu de dire «
il pleut encore! » Dites : « Il pleut, nous ne pouvons pas sortir nous promener ». Utilisez des noms
réels plutôt que des pronoms, afin de rappeler à la personne de qui vous parlez. Faites également
attention aux taquineries et aux sarcasmes, qui peuvent être facilement mal compris.
 
Poser des questions fermées
Les questions fermées qui suscitent une réponse par « oui », « non », « peut-être » ou « je ne sais pas »
sont souvent plus efficaces que les questions ouvertes. Par exemple, « Est-ce que tu vas bien? » sera
plus efficace que « Comment ça va? »
 
Être attentif à la communication non verbale
Cela va dans les deux sens. Soyez attentif au ton de votre voix et à d’autres formes de
communication non verbale telles que l’expression du visage et le langage corporel. Ne comptez
cependant pas sur la communication non verbale pour clarifier le sens de votre message, car votre
interlocuteur peut ne pas comprendre intuitivement le ton de votre voix, votre langage corporel ou
l’expression de votre visage. Dites toujours ce que vous ressentez et ce que vous pensez.
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Suite de la page précédente
Difficultés visuospatiales (telles que la conceptualisation des choses en 3D)
Oubli et difficulté à se souvenir d’informations apprises
Changements de comportement (p. ex. l’agressivité)
Déficits du langage (chercher ses mots, articulation, force et ton de la voix)



Accompagnez vos mots de gestes
Utilisez des actions et des gestes en plus des mots. Par exemple, si vous sortez vous promener, faites
un geste vers la porte ou apportez le manteau de la personne pour illustrer ce que vous voulez dire.

Répétez les informations importantes
Si vous n’êtes pas certain que votre message a été compris, répétez-le en utilisant d’autres mots.
Essayez également de résumer des segments de votre conversation. Si la personne semble avoir
perdu le fil de ses pensées, clarifiez ce dont il était question, par exemple : « Nous parlions de sortir ce
soir. Aimerais-tu toujours sortir? »

Encouragez les échanges
Faites des conversations un processus bidirectionnel auquel participe la personne. Évitez
d’interrompre la personne atteinte de la maladie de Parkinson ou de répondre à des questions qui lui
sont adressées, ce qui pourrait la décourager de communiquer. Aidez-la à trouver le mot juste si elle
semble éprouver des difficultés.

Prenez votre temps
La maladie de Parkinson peut avoir ralenti la capacité de la personne à répondre ou à réagir. Soyez
positif et rassurant et donnez à la personne suffisamment de temps pour répondre. Dans les
situations sociales, convenez de certaines astuces que vous pouvez utiliser avec la personne atteinte
de la maladie de Parkinson pour qu’elle puisse participer à la conversation. Parmi les exemples,
notons les « bouche-trous », par exemple : « Jean et moi parlions de ce sujet l’autre jour, et il a
soulevé le point le plus intéressant, Jean... » L’utilisation de bouche-trous et d’autres astuces permet à
la personne atteinte de la maladie de Parkinson de disposer de suffisamment de temps pour assimiler
la conversation et planifier sa contribution.

Choisissez le meilleur moment pour communiquer
Les périodes « creuses » (lorsque l’effet thérapeutique des médicaments s’estompe et que les
symptômes sont moins bien gérés), la somnolence diurne excessive et les périodes d’anxiété et de
dépression peuvent ne pas permettre une communication efficace.

Préparez le terrain
Il peut être difficile de communiquer s’il y a des distractions. Éteignez la télévision ou la radio et
évitez les tâches multiples pour vous concentrer sur la communication. Simplifiez également
l’environnement en trouvant, par exemple, un coin isolé pour avoir une conversation plus intime.
Évitez autant que possible les grands groupes et favorisez les conversations avec une ou deux
personnes à la fois.

Maintenez une routine régulière
Le maintien d’une routine stable contribue à réduire la confusion et le stress de la personne atteinte
de troubles cognitifs. Le respect d’un horaire stable pour les repas et les visites ainsi que l’adéquation
de l’environnement choisi augmentent les chances d’avoir une conversation agréable.
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Captez l’attention de la personne
Pour capter l’attention de la personne, vous pouvez vous approcher lentement en lui faisant face, ou
encore lui toucher doucement la main ou le bras, puis attendre qu’elle semble prête à écouter. Le
contact visuel est très important et un contact physique approprié peut être rassurant. Si vous avez
du mal à obtenir l’attention de la personne, assurez-vous qu’il ne s’agit pas d’un problème d’audition
ou de vision. Assurez-vous que vous et la personne dont vous vous occupez avez passé des tests de
vision et d’audition et que vous portez l’appareil auditif ou les lunettes appropriés, le cas échéant.

Envisagez la communication comme un partenariat
N’oubliez pas que vous avez tous deux un rôle à jouer dans la réussite de la communication. Évitez de
corriger fréquemment les erreurs commises par la personne atteinte de la maladie de Parkinson.
Sachez également que l’adaptation aux changements liés à la maladie de Parkinson et l’apprentissage
de nouveaux modes de communication prennent du temps. Soyez patient avec vous-même et avec la
personne que vous aimez.

Parkinson Canada tient à remercier la Parkinson Society British Columbia de lui avoir accordé 
la permission de reproduire ses précieuses ressources d’information.

N’oubliez pas que votre proche atteint de la maladie de Parkinson est toujours la
même personne qu’elle était avant de développer des troubles cognitifs, et qu’elle
a les mêmes sentiments et les mêmes besoins qu’avant. Parfois, la meilleure chose

à faire est d’écouter et de montrer que vous vous préoccupez d’elle.
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